
 

 

 

MARCHER ENSEMBLE… EN ÉTANT À L’ÉCOUTE! 

Chères lectrices, chers lecteurs, 

Le 10 octobre dernier avait lieu à Rome la messe d’ouverture du Synode sur la 

synodalité. Le dimanche 17 octobre a eu lieu également dans tous les diocèses du 

monde le lancement de la démarche synodale diocésaine. Ce n’est pas peu dire! En 

effet, le temps d’Action de grâce d’octobre était parfait pour rendre grâce à Dieu pour 

sa bienveillance envers la création et ses créatures et se disposer à se mettre à l’écoute 

les uns des autres, à marcher ensemble vers plus d’humanité, plus de fraternité, plus 

de solidarité. 

Les résultats de ce « large processus d’écoute » seront ensuite travaillés par les 

évêques de toutes les régions du monde, puis en Synode à Rome en 2023. 

Cela étant dit, nous avons choisi, dans ce présent numéro, de se mettre à l’écoute, 

d’entrer en dialogue dès maintenant les uns avec les autres : Sr Yolande relate 

l’expérience des consacrés.es à la Journée de la relance de la vie consacrée du 18 

septembre dernier, le visuel du bateau nous portera pendant tout le temps de la 

démarche, deux personnes nous offrent leur témoignage, l’hommage rendu à trois 

personnes aînées pour leur engagement à long terme. Enfin, nous vous offrons la 

prière « Écoute » d'Yvon Métras, et les paroles du chant « Pourquoi pas marcher 

ensemble », chant thème de la démarche synodale, dont les paroles et la musique 

sont de Michel Boutot. 

Mgr Claude disait dans sa lettre intitulée Pour une Église renouvelée : « Cette 

écoute inspirera, je le souhaite, des voies nouvelles de proximité, de réconfort et de 

compassion pour continuer d’annoncer la Bonne Nouvelle dans notre diocèse. 

         Vivere = Vivre + 

Octobre 2021, no24 



2 

 

Soyons clairs : il ne s’agit pas d’un projet ou d’une activité qui nous occupera pour 

quelque temps avant de passer à autre chose. Nous laissant inspirer par ce que 

l’Esprit dit à notre église, nous marcherons ensemble pour de nombreuses années, 

certainement une bonne dizaine, car la posture synodale est un concept facile à 

exprimer en paroles, mais pas si facile à mettre en pratique. » 

Le moment est venu de s’écouter, de se dire, de marcher ensemble, pour mieux vivre 

notre humanité. 

Bonne route! 

Francine Vincent, 

responsable de la coordination de la pastorale diocésaine 
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Bon temps pour marcher 
 

Je l’avais rencontrée, il y a quelque temps, dans un meilleur moment, semble-t-il. Elle avait pris 
de l’âge. Elle cachait mal ses rides. Le botox n’était certes pas, pour elle, une alternative 
intelligente. D’un pas lent, hésitant, elle avançait vers moi. Je l’ai reconnue au même regard 
accueillant, clair, où l’horizon s’ouvre à l’infini. Maganée, mais dégageant un je-ne-sais-quoi. 
Résiliente, un mot à la mode, convenait-il? 
 
« Comment allez-vous? » Je sentis que ma question n’était pas très utile et pertinente pour 
engager la conversation. Je poursuivis : « Beau temps pour marcher? » Marcher, marcher, beau 
temps, mauvais temps, toute sa vie c’est ce qu’elle avait fait. Marcher avec ses enfants d’abord, 
même les plus récalcitrants, marcher avec l’entourage, marcher avec des inconnus, marcher ici 
et là. Je crois bien qu’elle avait fait le tour de la planète! « Oui », me répondit-elle, « c’est toujours 
un bon temps pour marcher ». 
 
« Le chemin mène toujours quelque part vers la vie, quand le bagage est léger. Je marche plus 
lentement qu’avant, mais… Mais je fais des rencontres surprenantes là où je ne pensais pas, là 
où simplement je m’attarde et m’attable avec les sans-renom, les sans-classe, les sans-pouvoir, 
les sans-expérience! » En fait, elle avait toujours, à l’évidence, fréquenté ces personnes. Peut-
être avec trop d’apparat et de belles paroles? Je la relance : « Qu’avez-vous appris au fil du 
temps? » « Le langage du cœur et des mains est plus fort que la parole. Le vivre-ensemble 
meilleur que l’individualisme…la jeunesse…la jeunesse… ». Le moteur d’une voiture sport 
couvrit sa voix et coupa net la conversation. Reprenant ses esprits, elle me salua 
chaleureusement et poursuivit sa route… 
 
Un synode, dites-vous? Rêvons beaucoup. Parlons peu. Prions, méditons, écoutons l’Esprit, les 
sans-voix, les discrets, les témoins de toutes sortes. Rappelons-nous le Galiléen solidaire qui 
guérit, pardonne, partage le pain et les poissons, marche dans des bourgades inconnues, 
accueille l’exclu, le « minoritaire » et l’autre avec le cœur, sans jugement. 
 
Méfions-nous de nos schémas, de nos programmes, de nos plans, de notre vocabulaire, de nos 
catégories, de notre structure « systémique » si nous voulons rejoindre les hommes et les 
femmes de notre monde, jeunes et moins jeunes. Nous n’en sommes pas à notre premier 
« aggiornamento ». Notre diocèse a toujours été en mode « renouveau », en « chantier », bien 
vivant, mais il porte aussi le poids des abus et des scandales anciens et récents de notre mère 
l’Église. 
 
Bon temps pour marcher, ensemble, les oreilles et le cœur grand ouverts, remplis de joie, 
d’espérance, attentifs à l’Esprit qui nous précède et souffle où il veut. 
 
Jacques Morin, Longueuil.  
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DÉMARCHE SYNODALE 2021-2023 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour amorcer votre réflexion: 

 Regarder attentivement cette image. 

 Qu’est-ce que cette image évoque pour vous? 

 Quels liens faites-vous avec les mots suivants : marcher ensemble, 

écouter. 

 En ce moment de votre vie, en lien avec ce que vous vivez en 

famille, en société, en Église, que vous inspire cette image? 

 Où souhaitez-vous que vous conduise cette expédition? 

 Partager votre réflexion avec quelqu’un. 
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Le pape François invite l’Église entière à s’interroger sur un thème 

décisif pour sa vie et sa mission : « Le chemin de la synodalité est 

précisément ce que Dieu attend de l’Église du 3e millénaire. » 

 

Le but de cette démarche synodale est de :  

o faire germer des rêves,  

o susciter des prophéties et des visions,  

o faire fleurir des espérances,  

o stimuler la confiance,  

o bander des blessures,  

o tisser des relations,  

o ressusciter une aube d’espérance,  

o apprendre l’un de l’autre,  

o créer un imaginaire positif qui illumine les esprits, réchauffe les 

cœurs, redonne des forces aux mains… 

 

Dans cette description de ce que peut apporter une démarche synodale, 

qu’est-ce qui est prioritaire, essentiel pour vous? 

Pourquoi? 
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La Relance de la Vie consacrée 

Que le vent nous emporte, par Sr. Yolande Béliveau 
 

Samedi 18 septembre dernier, près de soixante consacrés.es étaient réunis au sous-sol de 

l’église Saint-Georges, à Longueuil, pour prendre ensemble le chemin de la synodalité. Le 

Cardinal Mario Grech, secrétaire du Synode des évêques de 2023, écrivait : « Être à 

l’écoute de chaque catholique est la véritable conversion pastorale de l’Église. Si Dieu le 

veut, l’un des fruits du synode est que nous puissions tous comprendre qu’un processus de 

décision dans l’Église commence toujours par l’écoute, car ce n’est que de cette manière 

que nous pouvons comprendre comment et où l’Esprit veut conduire l’Église. » C’est 

pourquoi nous avons pris du temps pour écouter Dieu en s’écoutant l’un l’autre. Ce fut un 

beau moment de vie! 

 

« Que le vent nous emporte! » avons-nous chanté dès le départ, afin que l’Esprit nous 

accompagne tout au long du parcours. Puis, les consacrés.es ont dit un mot, une parole pour 

signifier ce qu’ils ont appris en ce temps de pandémie. Le partage était d’une grande 

richesse, en voici quelques mots :  

 Ce temps « d’attente » est devenu pour moi un « temps de désir, de paix, de guérison, 

de communion, de Dieu. 

 J’ai appris à me réapproprier le temps, à mieux le gérer, à orienter ma vie de façon 

différente par le silence, la prière, et le téléphone! 

 J’ai expérimenté une nouvelle façon de voir l’Église, plus de solidarités, plus de 

collaboration et de bienveillance.  
 

Les consacrés.es se sont sentis interpellés par la présentation de la démarche synodale 

laquelle fut animée par l’abbé Rémi Bourdon : 

 Nous allons vivre un moment exceptionnel qui demande cependant beaucoup 

d’écoute, des collaborations, de l’humilité, dans la prière. 

 C’est une grande grâce de vivre un renouveau en Église dû à l’audace d’un pape 

libre. 

 C’est une démarche, un temps d’écoute, de discernement, pour nous aider par la 

suite à poser des gestes concrets.  
 

En conclusion, rappelons-nous ce que Mgr Hamelin a dit dans sa lettre pastorale : « En 

s’engageant sur le chemin synodal, l’Église de Saint-Jean-Longueuil redit son engagement 

fondamental à être au service de toutes les personnes en leur annonçant l’Évangile des 

Béatitudes. Que cette annonce soit incarnée dans la culture et la réalité des personnes qui 

vivent ici et maintenant sur le territoire diocésain, des personnes et des réalités qu’il nous 

faut mieux comprendre, aimer et servir! 
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J’écoute 
 
L’homme a deux oreilles pour écouter… Avoir une oreille attentive à la personne qui a un 
besoin d’être écoutée, c’est un art. 
 
Dans le travail que j’ai fait au cours de ma vie, dont 22 ans en paroisse, j’ai eu l’occasion 
d’écouter beaucoup de personnes qui m’ont fait confiance et j’ai beaucoup appris en 
écoutant attentivement les gens. « On reconnait un oiseau en écoutant son chant et l’on 
reconnait un homme, une femme, en écoutant ce qu’il ou elle dit. » Je crois que l’écoute 
et la compréhension sont les premiers pas vers la solidarité. 
 
Pourtant, l’écoute reste la grande oubliée de notre société moderne et de nos milieux de 
vie. Pour être à l’écoute des gens, il faut être très accueillant. « Le bon accueil est le 
meilleur plat ». 
 
En ce temps de pandémie, le confinement a été difficile pour nous tous, ici, en logements 
abordables dans notre résidence pour personnes aînées. Dans ce milieu, prendre soin 
des autres est une valeur importante pour moi et plusieurs autres personnes. Un coup de 
fil, être disponible pour aider les gens de mon entourage, continuer d’être à l’écoute c’est 
ma façon de former ici communauté. Il suffit de peu, pour faire plaisir. Il suffit d’un peu de 
cœur pour créer un peu d’espoir. Je ne suis pas seule, plusieurs personnes forment un 
noyau bien vivant et fraternel. 
 
Dans le document préparatoire au Synode 2023 des évêques, Pour une Église synodale, 
il est écrit en page 34 : « L’écoute est le premier pas, mais demande d’avoir l’esprit et le 
cœur ouverts, sans préjugés. Vers qui notre Église particulière a-t-elle « un manque 
d’écoute »? Comment les laïcs sont-ils écoutés, en particulier les jeunes et les femmes –
ajoutons les personnes aînées -? » Alors, voilà, j’écoute! 
 
Ghislaine Dubé,  
résidente en logement abordable. 
Longueuil 
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Remise de la Médaille du lieutenant-gouverneur pour les aînés 

(couleur argent) 

2021 

La Médaille du lieutenant-gouverneur 

a pour objet la reconnaissance de 

l’engagement bénévole, de la 

détermination et du dépassement de soi 

de Québécois et de Québécoises qui 

exercent ou qui ont exercé une 

influence positive au sein de leur 

communauté ou de la nation 

québécoise.  

Félicitations à nos récipiendaires! 

*** 
Mme Robitaille, M. Cummings et M. Richer recevront leur médaille des mains du lieutenant-

gouverneur, le dimanche 31 octobre, en l’église St-Sébastien de Boucherville. 

 

Mme Pierrette Guérin Robitaille 

Pierrette Robitaille est une bénévole depuis plus de 50 ans. Mère 

de cinq enfants, c'est en 1971 qu'elle débuta son bénévolat à 

Brossard, auprès des familles nécessiteuses.  

 

Durant toutes ces années, son implication la plus importante fut 

la mise en disponibilité de sa maison pour recevoir, trier, 

entreposer et distribuer tout ce qui est nécessaire pour établir et 

meubler un foyer. Jamais elle ne compta son temps et son argent 

personnel.  

 

Dame de grand cœur, son réfrigérateur et son congélateur se 

sont vidés à plusieurs reprises, lorsqu'elle apprenait la précarité 

de personnes dépourvues et affamées. En plus de son sous-sol, 

sa cuisine, sa cour arrière et sa piscine faisaient des personnes 

heureuses. Sa récompense était de voir le sourire sur le visage 

de ses protégés. 
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M. Georges Cummings, diacre 

Depuis 25 ans, M. Cummings œuvre auprès des personnes en fin 

de vie à Maison de soins palliatifs Source bleue. Ceci consiste à 

rencontrer les personnes en fin de vie, en étant attentif à ce 

qu’elles vivent dans le moment présent. M. Cummings se fait 

aussi un devoir de prendre son dîner avec le personnel, afin de 

faire partie concrètement d’une équipe qui a un but commun, 

« rendre le séjour des patients le plus humain possible ». 

Pour lui, accompagner c’est marcher avec, être présent pour 

soutenir, appuyer, rassurer la personne en fin de vie, et ce, avec 

compassion, dans la bienveillance et la dignité de tout être 

humain. Son engagement auprès des personnes en fin de vie lui 

apporte beaucoup de satisfaction, et le rend heureux. 

 

M. Jean-Louis Richer 

Jean-Louis Richer est natif de Saint-Marc-sur-Richelieu. Né au 

sein d’une famille nombreuse, il a toujours été un être en service, 

un organisateur avec un sens inné du leadership, et ce, dans 

plusieurs domaines : au sein du comité des loisirs de sa paroisse, 

comme membre des Chevaliers de Colomb, dans des équipes 

sportives, par son implication en politique aux niveaux 

municipale, provinciale et fédérale. 

Depuis les 30 dernières années, c’est au sein du diocèse de Saint-

Jean-Longueuil, et particulièrement à l’unité pastorale de 

Boucherville, qu’il poursuit son engagement bénévole.  

M. Richer est un homme de cœur. C’est un travailleur acharné, il 

ne lâche jamais. Tout ce qu’il entreprend, il le mène jusqu’au bout 

avec ténacité, ardeur et professionnalisme. Il reste rarement les 

bras croisés, c’est un passionné qui s’implique à fond dans toutes 

sortes de projets.                             

*** 
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Les fruits de Renouveau 

À la fin des années ’80, se vivait dans le diocèse de Saint-Longueuil, un large 

mouvement appelé « Renouveau ». Renouveau se voulait être une nouvelle façon de 

faire Église par le biais de multiples facettes : la liturgie, la fraternité, la Parole de 

Dieu, des activités pour la famille, la prière, des activités communautaires, des 

assemblées de cuisine, etc. 

Quand Renouveau a débuté, j’avais tout juste 30 ans. J’étais mariée depuis 10 ans et 

mère de deux filles adorables. À la naissance de ma première fille, j’avais choisi de 

demeurer à la maison. Après avoir complété un diplôme collégial en sciences pures, 

j’espérais aller un jour à l’université. 

J’ai embarqué rapidement dans Renouveau. Je faisais partie d’un groupe de partage, 

« les colibris », qui s’est rencontré régulièrement pendant une quinzaine d’années. Je 

participais à toutes les activités communautaires, et j’aimais particulièrement 

m’occuper de l’éveil spirituel des enfants. 

À cause de Renouveau et de ce que j’y ai vécu, j’ai repris le chemin des études, en 

théologie. C’était sûrement une inspiration de l’Esprit parce qu’au départ c’est la 

chimie qui m’intéressait. Tout au long de mon cheminement, j’ai eu l’impression 

soutenue de naître à moi-même. 

Quelques années plus tard, j’ai été interpellée par ma communauté chrétienne pour 

être en service comme agente de pastorale. Ça fait déjà 30 ans que je poursuis cet 

engagement, dans la joie, la paix intérieure, avec créativité et audace. 

J’espère de tout mon cœur que cette démarche synodale qui s’amorce nous permettra 

de marcher ensemble, de nous écouter vraiment les uns les autres, de développer des 

liens de fraternité, et qui sait, peut-être que des plus jeunes découvriront combien ils 

sont aimés de Dieu… 

Francine Vincent 
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ÉCOUTE 
(texte de Yvon Métras) 

 

 

Écoute-toi. 

 Écoute ta voix, tes mots, tes intonations. 

 Mets-toi à l’écoute de ce que tu vis, ressens, crois et aimes. 

 Entends ce que tu portes au fond de toi, ce qui t’inspire et te donne de l’élan : 

  C’est la voie de la communication avec ton être profond. 
 

 

Écoute la voix de l’autre. 

 Écoute ce qu’il te dit dans ses mots, son langage, sa culture 

  Mais aussi ce qu’il est incapable d’exprimer. 

 Écoute ce que disent ses yeux, ses gestes, sa vie : 

  Tout cela parle d’elle, de lui, de son histoire,  

de ses joies, de ses attentes. 

 Écoute et laisse sa voix se déposer en toi : 

  Sa voix rejoindra ton cœur et c’est là que vous communierez. 

 

 

Écoute la voix du Père. 

 Elle s’exprime dans la création, dans le son de la terre, dans la musique du vent; 

 Elle s’exprime dans les paroles et les gestes du Fils, 

 Elle se révèle dans les inspirations de l’Esprit. 

 Elle est proche de toi. 

 Elle te redit sans cesse sa confiance, sa miséricorde. 

  Elle t’appelle à la liberté dans la communion à son projet d’amour. 

 

 

Écoute. 

 Prête ton oreille. 

 Porte attention. 

 Dieu se révèle dans la brise légère  

de tout ce que le monde a à te dire. 
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Pourquoi pas, marcher ensemble? 
« À l’occasion de la démarche synodale » 

Diocèse Saint-Jean-Longueuil  

 
Paroles et musique 

Michel Boutot 

 

Pourquoi pas, marcher ensemble? 

Nos vies ne sont pas indifférence 

C’est le Christ qui nous dit d’avancer 

Il nous invite à écouter… 

 

Quelques pas dans le silence 

D’autres voix peuvent s’entendre 

L’Esprit saura nous dérouter 

Il sait là où Dieu veut nous mener 

 

Lui, toi, elle et eux; nous tous ensemble 

Une façon d’avancer, un rendez-vous 

Un chemin où chacun trouve 

Sa place pour vivre en toute vérité 

 

Pourquoi pas, marcher ensemble? 

La vie ne nous est pas indifférente 

Le Christ nous dit d’en prendre soin; 

Il nous donne d’être ses témoins 

 

Quelques pas de plus pour se rendre 

Là où nos sœurs et nos frères ont besoin 

L’Esprit du Crucifié s’y tient 

Dieu veut donner sa vie à plein 

 

Lui, toi, elle et eux; nous tous ensemble 

Une façon d’être Église, joie espérance 

Un trésor où se révèle 

Un appel de Dieu à la fraternité 

 

Pourquoi pas, marcher ensemble? 

Le monde a besoin d’être tissé-serré 

Le cœur du ciel bat toujours plus fort 

Quand on met en commun nos efforts 

 

Quelques pas en cohérence 

Soyons levain qui fait lever 

Le rêv(e) de Dieu pour l’humanité 

Le temps est là, il faut partir 

 

Lui, toi, elle et eux; nous tous ensemble 

Une façon d’avancer, un rendez-vous 

Un chemin où chacun trouve 

Sa place pour vivre en toute vérité 

 

Lui, toi, elle et eux; nous tous ensemble 

Une façon d’être Église, joie espérance 

Un trésor où se révèle 

Un appel de Dieu à la fraternité 

 

 


